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			On fait pousser des dragons,
				qui font des étincelles, qui crachent de la glace ou qui sont capables d’enflammer
				le ciel.

			On s’installe assis en tailleur devant l’arbre à fruits du dragon, on
				observe et on attend. Nos dragons se perchent sur nos épaules, leur queue enroulée
				autour de notre cou. Leurs yeux brillent comme des diamants. Leurs griffes
				déchiquettent. Leurs étincelles crépitent. Et leur souffle chargé de fumée nous
				réchauffe le cœur. On attend le moment où le fruit du pitaya, tout rouge, mûr à
				point, commence à luire. La seconde où il va tomber de sa branche, pour qu’un petit
				dragon puisse éclore. Et on se demande tous quelle sorte de dragon ce sera.

			Est-ce qu’il changera de couleur et scintillera comme Étincelle, passant
				par toutes les nuances du rouge rubis au turquoise ? Est-ce qu’il nous couvrira
				de glace comme Givre, nous laissant tinter comme un xylophone aux touches
				gelées ? Est-ce qu’il disparaîtra sous nos yeux, maître du camouflage comme
				Filou, ou clignotera-t-il d’une lumière dorée comme Halo ?

			Qui sait, peut-être qu’il fera tout ça, et même plus. Mais une chose est
				sûre : en lisant ces lignes, je parie que toi aussi tu en voudrais un, pas
				vrai ? Un dragon rien qu’à toi. Bien sûr que tu en rêves.

			D’abord, il faut que je te raconte quelque chose.

			Alors sois bien attentif, parce que tu ne connais pas encore toute
				l’histoire. Et quand tu la connaîtras, tu ne seras peut-être plus si pressé de faire
				pousser ton propre dragon.

			Certes, il faut faire face au chaos, aux flammes, aux griffures et aux
				étincelles incandescentes. Et même aux crottes explosives. Mais il y a quelque chose
				d’encore plus dévastateur à affronter.

			Un jour, tu devras laisser ton dragon partir. Et ça, je peux te dire que
				c’est le truc le plus difficile au monde.
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			[image: 1. Mon Étincelle au clair de lune]

			La première chose que j’ai
				remarquée en ouvrant les yeux, c’est qu’Étincelle n’était pas là. La lueur
				réconfortante de son petit corps avait disparu. Quand je m’étais endormi, il était
				blotti tout contre moi comme d’habitude, mais un frisson m’a réveillé : je
				n’étais plus réchauffé par son souffle chaud contre mon torse.

			Je me suis frotté les paupières pour en chasser le sommeil, revivant le
				rêve que je venais d’interrompre – un songe familier qui, si j’avais été un
				chat, m’aurait fait ronronner. Des flashs dansaient encore devant mes yeux :
				une lumière verte en travers du ciel. Une grande montagne. Une terre rocheuse en
				contrebas. Puis tout a soudain disparu.
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			Je me suis redressé dans mon lit, et j’ai vu Étincelle. Il était perché sur
				le rebord intérieur de la fenêtre de ma chambre, et il faisait si clair à la lueur
				de la lune et des étoiles que c’était presque comme si le jour s’était levé. Je me
				suis extirpé de sous la couette et j’ai tiré les rideaux tandis qu’une bouffée d’air
				froid s’engouffrait par la fenêtre ouverte. Étincelle a fait un petit bond pour se
				percher sur le rebord extérieur, il a levé la tête et craché des étincelles. Elles
				ont crépité dans l’air, formant comme un halo lumineux qui ressemblait aux cierges
				magiques de la nuit de la Saint-Jean. Au milieu de ce cercle brillait l’étoile
				Polaire. Ce n’était pas la première fois que je retrouvais Étincelle en train de
				scruter la nuit par la fenêtre, et ça arrivait de plus en plus souvent. Les
				étincelles se sont éteintes petit à petit, et j’ai tendu la main pour caresser le
				dos de mon dragon. Une onde dorée est apparue sous mes doigts pendant que ses
				écailles changeaient de couleur.

			
			J’ai ensuite regardé dehors et j’ai imaginé Ted, Kat et Kai pelotonnés
				contre leurs dragons. Et je n’ai pas pu m’empêcher de sourire.
				Ensemble, on était le gang des superhéros et on aurait été capables de surmonter
				presque n’importe quel problème avec nos dragons à nos côtés.

			Mais c’est à ce moment-là que Liam, notre ennemi juré, a forcé le passage
				pour se trouver un rôle dans mon film intérieur et a tout piétiné et gâché, me
				rappelant que la situation était peut-être plus compliquée que je l’aurais
				voulu.

			Au début de l’été, il s’était introduit dans le jardin de grand-père et
				avait pris un dragon. Quelle sale fouine ! En prime, quand son dragon soufflait
				sur des trucs, ça les faisait grossir à toute vitesse, et pas qu’un peu. Après avoir
				transformé son tournesol en plante géante pour essayer de remporter le concours de
				l’école, Liam avait tenté de faire grossir un fruit du dragon. Le dragonnet qui
				avait éclos était passé de la taille d’une dinde à celle d’un tyrannosaure en une
				dizaine de minutes.
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			Ce dragon-là ne donnait vraiment pas envie de lui faire des papouilles.
				Grâce à Étincelle qui sait clignoter comme une balise, le tyrannodragon avait
				pu s’envoler haut dans le ciel vers un endroit qu’on espérait être son chez-lui.
				Même si on n’avait encore aucune idée d’où se trouvait exactement le chez-soi des
				dragons.
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			Trouver la réponse à cette question était l’une des choses qui me
				trottaient constamment dans la tête – ça, et essayer de deviner ce que Liam
				nous réservait comme horrible surprise avec son dragon qui pouvait faire pousser des
				citrouilles de la taille du carrosse de Cendrillon. 

			Je m’apprêtais à refermer la fenêtre quand la porte de ma chambre s’est
				entrouverte. J’ai attrapé le rideau et tiré vivement dessus, dans l’espoir
				qu’Étincelle reste caché derrière à l’abri des regards. J’étais toujours en état
				d’alerte maximal vis-à-vis de papa et maman, et plus particulièrement ces derniers
				jours. Maman est très occupée, entre son métier de vétérinaire, tous les animaux
				abandonnés qu’elle recueille et ma petite sœur, Lolli : une pieuvre aux talents
				de jongleuse. Papa reste en général bloqué à l’intérieur de sa petite bulle
				de musique entre les deux écouteurs de son casque audio. Mais même eux deux avaient
				fini par remarquer quelques trucs bizarres. Il y a une limite au nombre de marques
				de brûlures et de traces de griffures qu’on peut cacher à ses parents. On ne peut
				pas toujours accuser le chat.

			Une petite tête aux cheveux en pétard est apparue et j’ai poussé un soupir
				de soulagement.

			– Qu’est-ce que tu fais là, Lolli ? ai-je murmuré. Tu devrais
				être en train de dormir. On a une grosse journée demain.
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			– Ma debout maintenant, a annoncé Lolli en souriant.

			J’ai jeté un coup d’œil au réveil sur ma table de chevet. Il était trois
				heures du matin. Techniquement, c’était bien son anniversaire, mais je doutais que
				maman et papa apprécient qu’on commence à le fêter en pleine nuit. J’ai secoué la
				tête.

			– Ce n’est pas encore l’heure, Lollibob. Il est beaucoup trop tôt.

			Tout son visage s’est chiffonné. Mais son sourire a vite réapparu quand
				le rideau s’est agité et qu’Étincelle a trouvé comment s’échapper par en
				dessous.

			Il s’est envolé dans la chambre et s’est mis à faire des cercles autour de
				sa tête tout en soufflant de petits nuages de fumée. Elle a gloussé, ravie, ses yeux
				pétillant aussi fort que ceux de grand-père. Je n’ai pas pu m’empêcher de sourire.
				Surtout en pensant à mon secret. Depuis qu’elle avait tenté de faire pousser un
				dragon dans un ananas et transformé notre salon en un gros marécage boueux pour
				l’occasion, je savais ce que Lolli voulait plus que tout : un dragon. Et vu que
				les derniers fruits à avoir poussé sur le pitaya étaient bien rouges et presque
				mûrs, je savais que j’allais pouvoir lui offrir le plus beau des cadeaux
				d’anniversaire.

			Il était temps que Lolli ait un dragon rien qu’à elle.

		

	
		
			

			[image: 2. La tornade bleue et les vers de terre endormis]

			Lolli a tenu jusqu’à cinq heures
				du matin avant de déclarer l’ouverture officielle de sa journée d’anniversaire.
				Déguisée en Batman, elle a paradé le long du couloir en tapant sur son tambour
				jusqu’à ce que tout le monde la rejoigne pour prendre part aux festivités.
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			Quand on est allés chez Nana et grand-père plus tard pour le petit déjeuner
				d’anniversaire, Lolli s’est engouffrée dans l’entrée comme une mini-tornade. Elle
				avait fait le plein d’énergie après avoir léché le glaçage dans le bol où maman
				avait préparé la décoration pour son gâteau. Elle avait sculpté une sirène assise
				sur son rocher – du moins, c’était le titre officiel de son œuvre. Pour être
				tout à fait honnête, ça ressemblait plus à un phoque coiffé d’une perruque. Et
				c’était à condition de loucher fort et en faisant preuve de beaucoup de bonne
				volonté.

			Nana a posé sur la table du salon la pile de crêpes qu’elle tenait dans ses
				mains et attrapé Lolli pour lui faire un gros câlin.

			– Joyeux anniversaire, joyeux anniversaire, Lolli chérie !
				a-t-elle lancé en riant.

			Lollibob a serré fort Nana contre elle et gloussé de bonheur.

			– Guppie ! s’est-elle écriée ensuite.

			Et elle est partie à la recherche de grand-père.

			J’ai jeté un coup d’œil par la fenêtre, m’attendant à le voir remonter
				le jardin vers la maison. Il aurait bien été capable de commencer à bêcher à une
				heure aussi matinale.

			C’est alors que j’ai surpris maman et Nana en train d’échanger un drôle de
				regard.

			– Grand-père se repose un peu, a dit Nana en reposant Lolli par
				terre.

			Pour la plupart des gens, ça ne veut pas dire grand-chose, et maman aurait
				été prête à vendre la maison pour pouvoir elle aussi se reposer un peu. Mais pas
				grand-père. Il était plutôt du genre à semer la panique chez les vers de terre en se
				levant avant eux, habillé et prêt à tondre la pelouse avant même qu’ils aient ouvert
				les yeux.

			

			– Coucou Loulou, a dit grand-père avec un sourire quand j’ai poussé la
				porte de sa chambre d’un geste hésitant.
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			Il était assis dans son lit, un plateau sur les genoux, en train de
				construire une maquette de bateau à partir d’un tas énorme d’allumettes. Il l’a posé
				délicatement sur le côté pour le mettre à l’abri de Lolli, qui venait d’entrer dans
				la chambre en mode tornade avant de sauter sur la couverture.

			– Ça va, grand-père ? ai-je demandé, perché sur le bord du
				matelas.

			– Je vais bien. Nana en fait trop, comme toujours.

			Lolli s’est tortillée pour se rapprocher, et grand-père l’a attrapée d’un
				bras.

			– Alors tu peux quand même venir à la fête d’anniversaire ? ai-je
				ajouté.

			Grand-père a serré Lolli contre lui.

			– Pas cette fois, a-t-il répondu.

			Et j’ai bien vu qu’il était aussi déçu que nous, mais fidèle à ses
				principes, il n’allait pas l’admettre.

			– Tu me garderas un peu de gelée, n’est-ce pas, Lolli ?

			Il a continué à sourire.

			Lolli lui a lancé un regard dur et je me suis demandé si elle n’allait pas
				péter un plomb. Ce n’était vraiment pas une bonne idée de modifier
				le déroulement de la fête. Mais au lieu de ça, elle s’est penchée vers lui et l’a
				embrassé sur sa joue barbue. Puis elle a farfouillé au fond de sa poche et en a
				sorti un morceau tout collant de glaçage bleu. Il était couvert de brins de
				poussière, mais grand-père savait que c’était une offrande d’une grande valeur.

			– Merci, Lolli, a-t-il dit d’un ton grave. C’est exactement ce qu’il
				me fallait pour donner du goût à mon porridge. Peux-tu le mettre dans mon bol, s’il
				te plaît ?

			Lolli est descendue du lit et a joyeusement commencé à touiller les flocons
				d’avoine froids et figés qui étaient le petit déjeuner de grand-père et prenaient
				désormais une teinte bleuâtre.

			– Alors, Loulou…, a dit grand-père.

			Et je savais exactement ce dont il voulait parler et ce qu’il allait dire
				ensuite. Après le chaos causé par Liam et l’éclosion de son méga-dragon, grand-père
				avait découvert l’existence de ces créatures et appris qu’on en avait chacun adopté
				une. Bien sûr, c’était super que grand-père connaisse notre secret et que
				je n’aie plus à inventer des mensonges en permanence, mais ce qui était moins super,
				c’est qu’il avait insisté pour passer un marché avec moi : il voulait qu’on
				laisse partir nos dragons à la fin des vacances d’été.

			On avait vu ce qu’un dragon d’une taille plus imposante pouvait causer
				comme dégâts, et grand-père avait décrété que garder quatre dragons de cette taille,
				c’était une situation qu’on était loin de pouvoir maîtriser.

			Une petite partie de moi savait qu’il avait raison. Mais c’était une si
				petite partie qu’il était facile de l’aplatir d’un coup et de s’asseoir dessus. Et
				le problème, c’est que je n’avais toujours pas parlé à mes copains du marché que
				j’avais passé avec grand-père. Je savais à quel point ils seraient déçus.

			Je continuais à espérer que je pourrais faire changer d’avis grand-père. Et
				j’avais déjà un peu réussi, en négociant deux mois supplémentaires. Il avait
				finalement accepté de nous laisser garder les dragons jusqu’en octobre, jusqu’à ce
				que Ted, moi et enfin Lolli ayons tous fêté nos anniversaires. Mais
				je savais que je n’obtiendrais aucun délai supplémentaire. Et la fête d’anniversaire
				de Lolli s’achèverait dans quelques heures : la fin approchait.

			– Demain, il sera temps de laisser partir les dragons. On a passé un
				marché tous les deux, tu t’en souviens ? a murmuré grand-père.

			[image: ]
			[image: ]J’ai senti mes mains picoter. Je ne voulais vraiment pas lui répondre,
				parce que si je le faisais, ça voulait dire que je lui redonnais mon accord. Et plus
					j’y pensais, plus je me rendais compte que c’était quelque chose que je ne
				pouvais tout simplement plus accepter. Il me fallait un nouveau plan, mais je
				n’arrivais pas à en imaginer un. Zéro plan. D’habitude, mon cerveau était capable
				d’avoir cinquante idées à la minute, et là c’était comme s’il avait décidé de
				s’éteindre brusquement.

			
			À ce moment-là, Nana et maman sont entrées dans la chambre et ont commencé
				à s’affairer à droite à gauche, rangeant des trucs et nous disant de laisser
				grand-père se reposer dans le calme.

			Il m’a regardé droit dans les yeux et je pouvais voir les mots qu’il ne
				prononçait pas s’afficher en lettres lumineuses au-dessus de sa tête :
				« Rappelle-toi ta promesse. »
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			J’ai laissé Nana me pousser hors de la chambre, les picotements gagnant le
				reste de mon corps. Même si je savais exactement ce à quoi grand-père avait pensé,
				je ne pouvais pas me résoudre à l’accepter. Je n’arrivais même plus à soutenir son
				regard. Parce que je savais déjà que je serais incapable de tenir ma promesse.

		

	
		
			

			[image: 3. Un cadeau pour Lolli]

			Alors, avant de me dire que
				j’avais pris une mauvaise décision, il faut que tu saches que je ne pouvais pas
				laisser les dragons partir maintenant. Impossible ! Pas quand Lolli était sur
				le point de voir le sien éclore. « C’est pour toi, Lollibob, ton rêve se
				réalise, et pendant que j’y pense, il faudra que tu le laisses partir dès
				demain. » Honnêtement, ce serait à combien sur l’échelle de la
				méchanceté ?

			Laissant maman et Nana s’agiter autour de grand-père et papa écouter la
				radio, j’ai entraîné Lolli dans le jardin.
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			Par-dessus la haie, j’ai aperçu Jean-Méchant – c’est le voisin râleur
				de grand-père. Il chargeait sa brouette avec des haricots qu’il venait
				de récolter. Je ne voulais pas avoir affaire à lui et faire exploser la bulle
				d’insouciance dans laquelle sautillait Lolli pour son anniversaire. Jean-Méchant ne
				s’était pas encore remis du désastre absolu qui avait ravagé son jardin et dont le
				méga-dragon de Liam était responsable.

			Bien sûr, grâce à grand-père, Jean-Méchant croyait que cette catastrophe
				était due à l’explosion de méthane provenant des bacs de compost – et non à un
				énorme prout enflammé sortant d’un gigantissime dragon. Mais même avec l’explication
				des bacs à compost, le voisin avait quand même l’air de croire que j’étais
				responsable de ce bazar. Du moins, c’est l’impression que ça donnait quand il me
				fusillait du regard chaque fois qu’il me voyait. Je me suis arrêté à la hauteur des
				ruches que grand-père avait promis de remplir d’abeilles un jour, et j’ai soulevé le
				couvercle de l’une d’elles pour montrer l’intérieur à Lolli. Elle a plongé la tête
				dedans, très enthousiaste, et l’en a ressortie très déçue. Elle avait dû penser que
				j’y avais caché son cadeau d’anniversaire.

			Heureusement, Jean-Méchant rentrait chez lui. Je suis resté le dos tourné,
				faisant semblant de beaucoup m’intéresser à la ruche vide, jusqu’à ce qu’il
				disparaisse dans sa maison.
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			Alors je me suis dirigé vers le fond du jardin, tirant par la main une
				Lolli encore contrariée et déçue. Étincelle a voleté au-dessus de nous jusqu’à ce
				qu’on atteigne l’arbre à fruits du dragon. Il s’est posé sur l’une des longues tiges
				de cactus. Les pitayas sont des plantes à l’aspect vraiment bizarre. Grand-père
				avait dit qu’il pensait que ça ressemblait à une serpillière géante posée à
				l’envers, quand on avait nettoyé le jardin et qu’on avait vu l’arbre pour la
				première fois, une espèce de serpillière verte et pleine de piquants. Des filaments
				jaunes et orange poussaient à la base de fleurs aux pétales blancs comme la lune,
				qui ne s’ouvraient qu’une seule nuit avant de faner. Après, les fruits du dragon
				commençaient à pousser.
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			Lolli scrutait l’arbre, mais elle savait qu’elle ne devait pas le toucher.
				J’avais toujours été très strict à ce sujet. Les fruits avaient besoin de temps pour
					pousser et mûrir, et je ne pouvais pas prendre le risque que de petites
				mains tirent dessus avant qu’ils ne soient à point. Mais aujourd’hui, c’était
				différent.
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			Je voyais quelques fruits du dragon sur le pitaya et ils avaient tous une
				belle couleur rouge foncé. En fait, certains avaient l’air près d’éclore, avec leur
				peau tendue couverte de pointes étranges qui faisaient penser à des écailles
				d’ananas. C’était si agréable de voir l’arbre à fruits du dragon en bonne
				santé ! Débarrassé du gaz grossissant du dragon de Liam et grâce à une pincée
				de cendre répandue sur ses racines tous les jours, il semblait retrouver plus de
				forces chaque jour.

			– Psst, Lolli, ai-je dit, tout en veillant à ce qu’elle reste
				calme.
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			J’avais compris que, lorsque je lui annoncerais qu’elle verrait éclore son
				premier dragon aujourd’hui, elle pousserait un cri capable de briser le mur du
				son.

			– Est-ce que je pourrais entendre ton chuchotis le plus riquiqui et le
				plus calme ?
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			Le visage de Lolli s’est froissé en mode perplexe.

			J’ai répété ma question en articulant presque en silence les mêmes mots et
				en lui souriant, pour lui montrer que c’était le début d’un nouveau jeu. Lolli ne
				pouvait pas résister à un jeu.
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			– Chut, a-t-elle murmuré aussi bas qu’elle en était capable.

			Elle s’est recroquevillée pour imiter la taille de sa voix de petite
				souris.

			– Magnifique, ai-je chuchoté en retour. Maintenant, est-ce que tu peux
				parler comme ça quand je vais te montrer ton cadeau d’anniversaire ?

			Les yeux de Lolli se sont agrandis sous le coup de la surprise. Elle a
				hoché la tête avec enthousiasme.

			– Bien, ai-je dit.

			J’ai pris sa main dans la mienne pour la guider plus près de l’arbre.

			– Joyeux anniversaire, Lolli !

			Elle m’a regardé, puis elle a regardé l’arbre, avant de reposer ses yeux
				sur moi. J’ai fait un signe de tête vers l’un des fruits.

			– Est-ce que tu es sûre de vouloir un dragon ? l’ai-je taquinée.
				Si tu as changé d’avis, ce n’est pas grave.

			Pour être tout à fait sincère, j’avais réfléchi, encore, et encore, et
				encore, à l’idée de la laisser adopter un dragon qui serait rien qu’à elle. J’avais
				fini par me dire que, quoi qu’il arrive, Étincelle et moi, on serait de taille à
				gérer la situation.

			[image: ]
			Ses yeux lui sont presque sortis des orbites et j’ai senti sa main gigoter
				dans la mienne quand elle a compris ce que je venais de dire. J’ai senti son
				excitation me contaminer, remonter le long de mon bras et je n’ai pas pu m’empêcher
				de rire.

			Impatiente, Lolli s’est avancée et a tendu les doigts vers l’un des fruits.
				Étincelle a soufflé un petit nuage de fumée sur son visage et elle s’est reculée
				avec un éternuement. Elle a essayé d’attraper un autre fruit et Étincelle a de
				nouveau soufflé vers elle. Elle a baissé la main, sourcils froncés. Lentement, elle
				a contourné l’arbre, et inspecté méticuleusement chaque fruit. Enfin, elle en a
				repéré un caché entre les tiges de l’arbre. Il était petit par rapport aux autres,
				mais quand elle a tendu le bras pour le cueillir, la peau rouge écarlate du fruit
				s’est mise à luire. Et la seconde suivante, il est tombé dans ses petites mains
				tendues.

			Elle l’a regardé, sa bouche arrondie formant un petit o.

			Puis avec un POP, le fruit a éclaté et un dragon
				s’en est échappé, fusant comme une flèche. Il a atterri par terre, encore englué
				dans la pulpe et les graines du fruit. J’ai regardé ma petite sœur se pencher et
				ramasser délicatement le dragonnet. Je me suis souvenu de la nuit où Étincelle était
				sorti de son fruit. Et de ce que j’avais ressenti quand il avait sauté dans le creux
				de ma main pour la première fois.

			Ce dragon-ci était d’une couleur argentée scintillante, avec une épine
				dorsale bleu vif descendant jusqu’au bout de sa queue. Ses cornes brillaient comme
					si elles avaient été trempées dans le gel pailleté dont Lolli recouvrait
				tous ses dessins.

			Et puis il a fait quelque chose d’inattendu – quelque chose qu’aucun
				autre dragon n’avait jamais fait. Il a ouvert sa gueule et, au lieu de cracher des
				étincelles, il s’est mis à chanter. Pas avec des paroles de chanson – il
				produisait un son particulier, que je serais bien incapable de décrire. Tout ce que
				je pouvais constater, c’était qu’en l’entendant plein d’images se bousculaient dans
				ma tête.

			J’ai vu la lune se refléter dans une rivière. Et les lueurs vertes dans le
				ciel au pôle Nord. Et la couleur du ciel avant un orage. C’était comme si tout cela
				produisait des sons et qu’ils se mêlaient les uns aux autres pour former cette
				mélodie si unique et incroyable. La joie qui m’a alors envahi ressemblait à ce que
				je ressentais quand je buvais un chocolat chaud un jour d’hiver.

			Lolli avait l’air aussi envoûtée que moi.

			Une chose était certaine : je venais de gagner le prix du meilleur
				cadeau d’anniversaire du monde.

			[image: ]

		

	
		
			

			[image: 4. Une vraie fête de conte de fées !]

			L’anniversaire de Lolli avait lieu
				dans la salle des fêtes du village, dans laquelle trônait un château gonflable. Je
				ne sais pas pourquoi maman s’était sentie obligée d’inviter tous les enfants de la
				crèche de ma petite sœur. J’aurais pu lui dire que rassembler trois enfants de trois
				ans, c’était plus que suffisant, mais imagine… un groupe de trente-trois enfants.
				Ajoute à ça quatre dragons toujours prêts à s’amuser et tu auras une idée de la
				façon dont la fête s’est déroulée.

			Tout a commencé par la grande entrée de Lolli. Maman avait décidé que le
				thème serait « princesses et chevaliers ». Alors tous les murs étaient
				couverts d’images de princesses à froufrous vêtues de rose et de chevaliers de
				dessins animés.

			La plupart des filles portaient des robes extravagantes dans lesquelles
				elles se prenaient les pieds. Et les garçons étaient déguisés avec des armures en
				papier d’aluminium. Mais certains avaient décidé qu’ils voulaient le meilleur des
				deux mondes, donc il y avait aussi des princesses armées d’épées en carton et
				plusieurs chevaliers à tutu.
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